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DISCOURS PRONONCE PAR LE MINISTRE D'ETAT
A L'OCCASION DE LA REMISE DES INSIGNES DE CHEVALIER
DANS
L'ORDRE NATIONAL DE LA LEGIOK D'HONNEUR AU
PROFESSEUR PAUL _CRAIG ROBERTS
LE MERCREDI 8 AVRIL 1987

MONSIEUR,

TOUS CEUX QUI SONT REUNIS ICI AUTOUR DE VOUS ET QUI
VOUS ACCOMPAGNENT DANS VOTRE VIE PERSONNELLE ET PROFESSIONNELLE

SONT HEUREUX D'ETRE LA ET DE PARTICIPER A CETTE CEREMONIE DE
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EMTISE DES INSIGNES DE CHEVALIER DE LA LEGIOK D'HONNRUR, QUI EST

[¢

NOTRE PREMIER ORDRE NATIORAL.

L'USAGE VEUT QUE L'ON RAPPELLE, A CETTE OCCASION, LES
MERITES DE CELUI QUI EST HONORE. PERMETTEZ-MOI DE SACRIFIER A
LA TRADITION. TOUT AU LONG DE VOTRE VIE, VOUS AVEZ MELE, AVEC
EFFICACITE ET BONHEUR, LA FONCTION DE REFLEXION ET DE CONSEIL A
L'ACTION ELLE-MEME. POUR UN HOMME DE PENSEE IL N'Y A PAS PLUS

GRANDE SATISFACTION QUE DE VERIFIER, CONCRETEMENT, LA VALEUR DE

SES IDEES.

VOUS ETES AUJOURD'HUI PROFESSEUR D'ECONOMIE POLITIQUE
A L'UNIVERSITE DE GEORGETOWN. VOUS ETES EGALEMENT
ADMINISTRATEUR D'UNE SOCIETE D'INVESTISSEMENT REPUTEE. VOTRE
ACTIVITE ANTERIEURE EST PRESTIGIEUSE, TANT DANS LA RECHERCHE CUE
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DANS L'ADMINISTRATION, AU DEPARTEMENT DU TRESOR OU ¥QUS AVEZ
JOUE UN ROLE CLEF. VOUS AVEZ ETE "CHIEF ECONOMIST"™ DU COMITE DU
BUDGET DE LA CHAMBRE DES REPRESENTANTS, MAIS AUSSI MAITRE DE
RECHERCHE A LA "HOOVER INSTITUTION", ET EDITORIALISTE AU "WALL

STREET JOURNAL".

VOUS ETES AUJOURD'HUI EDITORIALISTE A "BUSINESS WEEK";
VOS ARTICLES DANS LA PRESSE SONT ATTENDUS. VOTRE LIVRE "THE

SUPPLY-SIDE REVOLUTION" FAIT AUTORITE.

MAIS AUJOURD'HUI JE VOUDRAIS ESSENTIELLEMENT RETENIR

DEUX ASPECTS DE VOTRE ACTIVITE.

VOUS AVEZ ETE L'UN DES ARTISANS D'UN RENOUVEAU DE LA
SCIENCE ET DE LA POLITIQUE ECONOMIQUE, APRES UN DEMI-SIECLE

D'INTERVENTIONNISME DE L'ETAT.

VOUS AVEZ CONTRIBUE A UN COURANT D'ECHANGES ENTRE

PRATICIENS ET THEORICIENS DE PART ET D'AUTRE DE L'ATLANTIQUE.

CETTE RENAISSANCE DE LA SCIENCE ECONOMIQUE, C'EST
D'ABORD SELON VOUS UN RETOUR A SES FONDATIONS ET ENSUITE UNE
RECONSTRUCTION A PARTIR DE CELLES-CI. CES FONDATIONS, CE SONT
LES EXPLICATIONS DU ROLE DES PRIX RELATIFS bANS LES CHOIX DES

INDIVIDUS ET DES ERTREPRISES.

LA RECONSTRUCTION DE L'ECONOMIE GLOBALE EST ALORS
L'ADDITION DES DECISIONS D'OFFRIR ET DE DEMANDER DE TOUS SES

AGENTS ET SE TROUVE DETERMINEE PAR LE FONCTIONNEMENT D'URE

ceofeen
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MULTITUDE DE MARCHES. L'APPLICATION, NOUVELLE, DE CETTE
APPROCHE CLASSIQUE A L'ETUDE DE LA FISCALITE, DE L'EPARGNE ET DE

LA CROISSANCE A ETE BAPTISEE DU NOM "THEORIE DE L'OFFRE".

REGARDONS, COMME VOUS NOUS Y INVITEZ, AVEC CET ANGLE
DE VUE, LA POLITIQUE DE L'IMPOT SUR LE REVENU. LA VISION EST
SAISISSANTE; ELLE FAIT APPARAITRE LES TAUX MARGINAUX
D'IMPOSITIONS COMME CLEFS DES ARBITRAGES ENTRE LOISIR ET TRAVAIL
ET, PAR LEUR CASCADE, ENTRE LOISIR, TRAVAIL, EPARGNE ET
CONSOMMATION. DE LA MEME FACON LE TAUX D'IMPOSITION DES
BENEFICES INFLUENCE LES CHOIX D'INVESTISSEMENTS ET D'EPARGNE DES

ENTREPRISES. DE LA DECOULENT

- VOTRE INTERPRETATION DE LA "STAGFLATION", MELANGE DE

L} R L
CTAGNATION ET D'INFLATICY QU ' CNT CONNU L
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o]

OCCIDENTALES;

- VOS RECOMMANDATIONS DE BAISSE DES TAUX MARGINAUX POUR
QUE S'EPANOUISSENT L'OFFRE DE BIENS ET DE SERVICES, L'OFFRE

D'EPARGNE ET FINALEMENT LA CROISSANCE.

APRES DES DECENNIES OU L'ETAT A ETE CENSE REGLER LA
CROISSANCE EN DEPENSANT PLUS OU MOINS, EN ACCROISSANT LA DEMANDE
GLOBALE SANS SE PREOCCUPER DE LA NATURE DES PRELEVEMENTS FISCAUX,
QUELLE REVOLUTION DANS LES MENTALITES! 1IL EST VRAT DE DIRE QUE

LES POLITIQUES N'ONT PAS TOUJOURS SUIVI.

IL N'EST PLUS POSSIBLE DESORMAIS DE CONSIDERER LA
POLITIQUE FISCALE COMME UN SIMPLE MOYEN DE REMPLIR LES CAISSES DE
.../...




L'ETAT OU UN INSTRUMENT SANS DANGER D'UNE POLITIQUE DE TRANSFERT

DES REVENUS.

LA POLITIQUE FISCALE VISANT LES PARTICULIERS ET LES
ENTREPRISES JOUE UN ROLE CENTRAL DANS LA POLITIQUE ECONOMIQUE
D'UN PAYS ET LUI DONNE UN SENS; ELLE EST, VOUS L'AVEZ DEMONTRE,
L'UN DES FONDEMENTS D'UNE CROISSANCE SAINE ET DURABLE. SON
PRINCIPE EST RESUME DE MANIERE TRES SIMPLE : REDUIRE LES TAUX
D'IMPOSITION QUI DECOURAGENT LE TRAVAIL ET L'EPARGNE ET
ALTERENT LES CHOIX D'INVESTISSEMENT TOUT EN POURSUIVANT, PAR
AILLEURS, UNE POLITIQUE BUDGETAIRE QUI RESTAURE L'EQUILIBRE DES
FINANCES PUBLIQUES. TOUTE CETTE ORIENTATION DE LA POLITIQUE
FISCALE AIMANTE AUJOURD'HUI LA REFLEXION ET L'ACTION DANS
PLUSIEURS PAYS. L'ANGLETERRE, BIENTOT LA R.F.A., DEJA
L'AUSTRALIE, PUIS L'INDE ET ISRAEL ONT COMPRIS CETTE NECESSITE
DE DECRUE FISCALE, REJOIGNANT VOTRE PAYS QUI, LE PREMIER,

S'ETAIT ENGAGE DANS CETTE VOIE.

LES CONSEQUENCES DE CETTE NOUVELLE PERSPECTIVE
ECONOMIQUE SONT IMMENSES. MAIS CE RENOUVEAU N'AURAIT PU SE

PRODUIRE SIMPLEMENT PAR LA FORCE DE LA PENSEE ET DE LA RAISON.

POUR TRANSFORMER A CE éOINT ﬁES ESPRITS, IL FAUT DU
COURAGE POUR OSER PENSER DIFFEREMMENT. 1IL FAUT ENCORE DU
COURAGE POUR S'ENGAGER PUBLIQUEMENT ET ENTRAINER AVEC SOI UN
PETIT NOMBRE D'ECONOMISTES DANS LA BATAILLE CONTRE LES IDEES

RECUES.
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LE COURAGE ET CETTE CHALEUR HUMAINE, CETTE FORCE DE

PERSUASION QUI EST LA VOTRE, CHACUN Y EST SENSIBLE.

TOUTE CETTE REFLEXION A EU DES ECHOS OUTRE ATLANTIQUE
ET DANS NOTRE PAYS. C'EST LE DEUXIEME ASPECT DE VOTRE ACTIVITE
QUE JE VOUDRAIS EVOQUER MAINTENANT. J'AI DIT TOUT A L'HEURE
QUE VOTRE ANALYSE TROUVAIT SON INSPIRATION CHEZ LES
CLASSIQUES. EN FRANCE, JACQUES RUEFF, AVEC D'AUTRES PEU
NOMBREUX, A ETE LE CONTINUATEUR DE CEUX-CI. IL A DANS DE
NOMBREUX OUVRAGES FAIT REFERENCE A LA LOI DE SAY "L'OFFRE CREE
SA PROPRE DEMANDE", QU'IL AVAIT GENERALISEE POUR TENIR COMPTE
DE LA MONNAIE. DANS DE CELEBRES ET COURTOISES DISCUSSIONS AVEC
KEYNES, AVANT LA GUERRE, IL AVAIT SOUTENU L'APPROCHE DES

CLASSIQUES, LE ROLE PUISSANT DU MECANISME DES PRIX.

LA PRODUCTION PEUT ETRE BRIDEE PAR LA FISCALITE, ELLE
PEUT L'ETRE EGALEMENT PAR DES INTERDICTIONS. UNE ANECDOTE M=
VIENT ICI A L'ESPRIT : DANS SON "EPITRE AUX DIRIGISTES",
JACQUES RUEFF RAPPELLE "QU'IL S'EST TROUVE UN GOUVERNEMENT POUR
PROPOSER ET UN PARLEMENT POUR VOTER UNE LOI QUI INTERDISAIT NON
SEULEMENT LA CREATION DE NOUVELLES FABRIQUES DE CHAUSSURES,

MAIS L'OUVERTURE DE SIMPLES ECHOPPES DE SAVETIER..."

LA TRADITION CLASSIQUE EST EN FRANCE TOUJOURS
VIVACE. C'EST POURQUOI VOS EFFORTS ONT TOUT NATURELLEMENT
TROUVE CHEZ NOUS UN ECHO, THEORIQUE D'ABORD ET PRATIQUE
ENSUITE. A PARTIR DE PREOCCUPATIONS ANALOGUES ET DES SON
ARRIVEE AU POUVOIR, LE GOUVERNEMENT DE JACQUES CHIRAC A MONTRE
coo/ean




QU'IL ETAIT DETERMINE A AGIR DANS CE SENS ET A ASSOCIER LA
BAISSE DES IMPOTS ET LA REDUCTION DU DEFICIT. DES LIENS
AMICAUX SE SONT CREES ENTRE ECONOMISTES FRANCAIS ET CEUX DE
VOTRE PAYS, VOUS-MEME AVEZ PUISSAMMENT CONTRIBUE A CES ECHANGES

EN FAISANT PARTAGER VOTRE EXPERIENCE ET VOS REFLEXIONS.

MAIS A PROPOS DE LA FISCALITE, JE VOUDRAIS EGALEMENT
REVENIR UN INSTANT SUR UN PROBLEME ETHIQUE. POURQUOI CETTE
POLITIQUE QUI RECHERCHE LA CROISSANCE EST-ELLE AUSSI UNE

POLITIQUE DE JUSTICE?

POURQUOI LA JUSTICE ET L'EFFICACITE D'UNE SOCIETE
SONT-ELLES AUSST INTIMEMENT LIEES ET POURQUOI CETTE ORIENTATION

DE LA FISCALITE CONCOURT-ELLE AUX DEUX A LA FOIS?

CE QUE CHACUN SOUHAITE DANS SA VIE, DANS SONXN
ENTREPRISE, C'EST ETRE RECONNU ET RESPECTE POUR SON TRAVAIL ET
POUR SON APPORT. TOUT CE QUI NE RECONNAIT PAS L'EFFORT ET LA
VALEUR DE L'APPORT DE CHACUN EST PERCU COMME INJUSTICE. LA
SAGESSE POPULAIRE, LA MORALE DES GRANDES CIVILISATIONS

S'EXPRIMENT D'UNE MEME VOIX SUR CE POINT.

PAR AILLEURS, LE FONbEMENT'DE L'APPRENTISSAGE DEPUIS
L'ENFANCE A L'AGE ADULTE REPOSE EGALEMENT SUR LA RECOMPENSE DE
L'EFFORT ET DE L'EXERCICE DE JUGEMENT. 1IL EN EST DE MEME POUR

LE CORPS SOCIAL ET SES ENTREPRISES.

C'EST POURQUOI TOUTE POLITIQUE QUI, A TRAVERS LA
FISCALITE, RESTITUE LA RECOMPENSE DE L'EFFORT ET DE LA
olo/-.-



PERFORMAKCE RENFORCE LES VALEURS QUI FONT LA FORCE DES
CIVILISATIONS. ELLE EST ALORS INEVITABLEMENT PERCUE COMME
JUSTE ET EFFICACE PAR TOUT UN CHACUN ET UNIT TOUTE UNE NATION
DANS LE PROGRES. ELLE RENFORCE DANS NOTRE PAYS LA
"PARTICIPATION" DONT LE BUT EST D'ASSOCIER LES SALARIES AUX

DECISIONS, AUX RESULTATS ET AU CAPITAL DE LEURS ENTREPRISES.

MONSIEUR, JE SUIS PARTICULIEREMENT HEUREUX D'ETRE
CELUT QUI EST APPELE A VOUS RENDRE TEMOIGNAGE POUR VOTRE APPORT
A LA PENSEE ECONOMIQUE ET POUR VOTRE ACTION. CELLE-CI N'EST
PAS TRANSPOSABLE TELLE QUELLE EN FRANCE: NOUS SOMMES UN VIEUX
PAYS, IMPREGNE DE L'AMOUR DE LA LIBERTE, MAIS AUSSI UN PAYS QUI
S'EST CONSTRUIT ET RASSEMBLE AUTOUR DE L'ETAT. C'EST DONC A
NOTRE MANIERE QUE NOUS CHERCHONS NOTRE VOIE, AU TERME DE CE
DEMI-SIECLE Df DIRIGISME, VERS UNE SOCIETE PLUS LIBRE, PLUS
EFFICACE ET PLUS JUSTE. J'AI TROUVE CEPENDANT DANS VOTRE
DEMARCHE ET DANS VOTRE REFLEXION DE PUISSANTS ARGUMENTS POUR ME
RENFORCER DANS MA CONVICTION, CONVICTION QUI M'A PERMIS DE
METTRE EN OEUVRE LA NOUVELLE POLITIQUE ECONOMIQUE ET FINANCIERE
DE LA FRANCE. C'EST DIRE COMBIEN JE SUIS HEUREUX AUSSI D'ETRE

VOTRE PARRAIN DANS NOTRE ORDRE NATIONAL.

PAUL CRAIG ROBERTS

AU NOM DU PRESIDENT DE LA REPUBLIQUE, ET EN VERTU DES
POUVOIRS QUI NOUS SONT CONFERES, NOUS VOUS FAISONS CHEVALIER DE

LA LEGION D'HONNEUR.
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GROWTH OF OUTPUT

Real GNP growth since 1982 significantly exceeds the average in previous cycles.

- Growth of real GNP since 1982 is well above that during comparable periods
following the start of four recent peacetime expansions (beginning in 1954, 1958,
1970, 1975); see left panel, Chart 1.

- Real GNP has risen at a 4.2 percent annual rate in the 54 months following the
fourth quarter of 1982, for a total increase of more than 20 percent.

- Real GNP during the 54 months following the start of the four previous expansions
grew at an average 3.3 percent annual rate for a total increase of 16 percent.

The shorter life spans of earlier expansions and the vigorous recovery during the
early phase of the current expansion account for the relative strength.of real GNP
growth since 1982 in comparison with periods of similar length following the starts of
past expansions.

Economic growth in the United States has been very strong relative to other leading
industrial countries; see right panel, Chart 1.

- Since 1982, the growth rate of U.S. real GNP has surpassed that of all Summit
countries except Canada, in contrast to 1960-1980, when U.8. growth was well
below that of Japan, France, Italy, and Canada.

The stronger growth of real GNP in the United States has helped sustain output in
othzricountriol, but has led to increased imports, contributing to the U.8. trade
deficit.




FALLING INFLATION AND INTEREST RATES--RISING WEALTH AND ASSET VALUES

Inflation has been brought under control.

The destructive sequence of successively higher inflation rates during previous
expansions has been broken during the current expansion; see left panel, Chart 2.

The inflation rate (measured by the Consumer Price Index) has averaged 3.3 percent
since the beginning of the expansion.

Excluding energy prices (which helped to depress inflation in 1986 and to raise it
in 1987), inflation has been close to 4 percent every year since 1981 and stands
at 4.3 percent so far this year.

This is the first sustained period of moderate inflation since the 1960s.

Control of inflation has broken the pattern of successively higher peaks for interest
rates following the ends of previous expansions; see right panel, Chart 2.

Current interest rates remain well below the peaks of 1981 and also below their
levels at the beginning of the current expansion.

Real household wealth has increased 27 percent since 1982 and 28.5 percent since
1979.

In comparison, real household wealth (assets minus liabilitjies) registered an
average gain of 16 percent during comparable periods following the starts of four
previous expansions.

stock market has posted remarkable gains during this expansion.

The Standard & Poor's index of 400 industrials has risen by about 100 percent
after adjusting for inflation.

These gains have contributed to the wealth of the 47 million Americans who own
stock and of millions more who stand to benefit through their pension funds.



EMPLOYMENT GROWTH AND JOB CREATION

Employment has increased dramatically since the start of the expansion.
- The number of Americans with jobs has grown by 13.7 million or 13.8 percent.

- Over comparable periods following the start of four previous peacetime expansions,
employment grew by 10.3 percent.

Civilian employment growth has been strong for major demographic groups; see left
panel, Chart 3.

Employment growth has been exceptionally strong for black teenagers--up 52.1 percent
since 1982, compared with a gain of 11.4 percent between 1975 and 1980.

The share of the working age population with jobs (the employment-population
ratio) has risen to 61.9 percent.

Employment growth has been broad-based and not limited to just a few States.

- Since 1982, employment has grown by more than 5 percent in 41 States and by more
than 10 percent in 25 States.

- In 1986, employment was above its average 1982 level in 45 States and was above
its average 1979 level in 41 States.

Employment growth has been stronger in the United States than in any of the other
Sumnit countries; see right panel, Chart 3.

- Only Canada has had an employment growth rate close to that of the United States.

Since 1982, more than two and one-half times as many jobs have been created in the
United States as in the other six Summit countries combined.



REDUCTION OF UNEMPLOYMENT

As employment has grown during the expansion, unemployment rates have fallen sharply
overall and for major demographic groups; see left panel, Chart 4.

Since the expansion began, the civilian unemployment rate has fallen 4.9 percentage
points to 5.9 percent, its lowest level since July 1979.

Unemployment rates have declined substantially for all major industrial and
occupational categories (except mining) since the beginning of the expansion.

The unemployment rate has declined in all but six States that were adversely affected

by the 1986 fall in oil prices and by at least 2 percentage points in all but eight
States.

The United States has made substantially more progress in reducing unemployment than
the other Summit countries; see right panel, Chart 4.

- Since 1982, the U.S. unemployment rate has fallen more than the Canadian or
British unemployment rates, and unemployment rates in the other four Summit
countries are among their highest during the postwar period.

- Except for Japan, the United States now has the lowest unemployment rate among
the seven Summit countries.

- In contrast, the U.S. unemployment rate was generally well above unemployment
rates in Western Europe between 1960 and 1980.

Strong growth of employment and substantial progress in reducing unemployment
demonstrate that the United States is not "losing jobs" to other countries.



IMPROVEMENTS IN JOB QUALITY

Employment growth in the current expansion has been strongest in the highest paid,
high-skilled occupations.

Two~-thirds of the increase in employment during the current expansion has occurred in
the highest paying occupations (those with median weekly full-time earnings over $390,
or more than $20,000 on an annual basis); see left panel, Chart 5.

Only 10 percent of the increase in employment has occurred in the lowest paid,
low-skilled service occupations.

Most of the new jobs created during this expansion (92 percent) are full-time jobs.
Most part-time workers (80 percent) choose to work part-time.

- The proportion of all workers who are part-time for economic reasons has fallen
from 6.2 percent in 1982 to 5.1 percent in 1986.

The percentage of women employed in traditionally high-paying, male-dominated
occupations has increased dramatically since 1979:

- Accountants and Auditors to 45 percent from 34 percent
- Computer Programmers to 40 percent from 28 percent
- Computer System Analysts to 30 percent from 20 percent
- Lawyers to 15 percent from 10 percent

Weekly earnings of female workers relative to male workers have increased from 62.5
percent in 1979 to 69.2 percent in 1986; see right panel, Chart 5.



RISING INCOMES AND DECLINING POVERTY

Strong economic growth has generated rising income and 1living standards.

- Real per capita disposable income has risen 11 percent since 1982, and 11 percent
since 1979.

- Real per capita personal consumption expenditures have risen 15 percent since
1982, and 14 percent since 1979.

Real family income has increased 11 percent since 1982, with gains for all major
demographic groups; see left panel, Chart 6.

- After falling by 10.2 percent between 1978 ahd 1982, family incomes have returned
to the levels of the late 1970s.

- Black family income is up 14 percent; white family income is up 10 percent.

- The share of black families in the highest income bracket ($50,000 and over)
nearly doubled (to 8.8 percent) during this expansion, and the share of white
families in this bracket increased by nearly one-third (to 22.0 percent).

The number of persons living in poverty declined by 2 million (to 32.4 million)
between 1982 and 1986.

The proportion of persons living below the poverty level has declined by 9 percent
overall and has declined for major demographic groups; see right panel, Chart 6.

- The proportion of elderly living in poverty is the lowest on record.

- Poverty rates for the non-elderly have not yet fallen to their lowest rates
recorded in the 1970s.
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MANUFACTURING PRODUCTIVITY AND COMPETITIVENESS
Output growth has been strong in both goods- and service-producing industries.

- The goods component of GNP has increased 26 percent since 1982, compared with a 14
percent increase in the services component of GNP.

Growth in manufacturing production has been particularly strong and broad-based.
- Manufacturing production is up 35 percent since 1982 and 22 percent since 1979.

- Manufacturing production is up in 16 of 19 major industrial categories and up by
more than 20 percent in 11 of these categories since the end of 1979.

The United States is not "deindustrializing.™

- Manufacturing's share of total output in 1986 was essentially the same as its peak
levels during the previous 25 years; see left panel, Chart 7.

- Stronger productivity growth in manufacturing has allowed manufacturing's share of
total employment to continue its secular decline.

Since 1981, productivity growth has risen dramatically in manufacturing industries.

- Measured from the cyclical peak in 1981, productivity in manufacturing has risen
1.5 times faster than the postwar average and 2.5 times the rate between 1973 and
1981; see right panel, Chart 7.

Strong productivity growth, combined with wage restraint and the correction in the

foreign exchange value of the U.S. dollar, has restored the international cost

competitiveness of U.S. manufacturing.

Gains in the manufacturing sector have contributed to progress in reducing the U.S.
trade deficit, although it remains an important economic problem.

- U.S. exports increased by 12 percent last year in real terms; one-third of GNP
growth over the last three quarters is due to increasing real net exports.

15
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POLICIES AND PROSPECTS FOR SUSTAINED NONINFLATIONARY GROWTH

0 Fiscal and monetary policies should foster balanced, sustainable economic growth,
without fueling inflation or adding to the budget deficit.

0 The Federal deficit was cut by more than $60 billion in fiscal 1987.

- The ratio of the Federal deficit to GNP has declined from 5.4 percent in fiscal
1985 to 3.6 percent in fiscal 1987.

- The new Gramm-Rudman Act should assure further progress in deficit reduction.
0 Monetary policy has been tightened in 1987, after 2 years of relative ease.

- The growth rate of M2 has been cut from 9 percent per year in 1985 and 1986 to
4 percent so far in 1987; see right panel, Chart 8.

~ The Federal funds rate has risen more than a percentage point since the start of
1987, and larger increases have occurred in longer term interest rates.

o Economic indicators point to continued expansion with low inflation.

- The index of leading economic indicators has risen in each of the last 7 months,
signaling continued growth into 1988; see left panel, Chart 8.

- After being pushed temporarily above 5 percent by higher oil prices during the
first 4 months of 1987, inflation during the past 4 months has returned to the 4
percent level.

= There is little evidence to suggest a sustained rise in the inflation rate; cost
pressures remain subdued.

o The growth-oriented policies of lower taxes, reduced government intervention, and
maintenance of free and open international trade have contributed to the strength and
longevity of this expansion.

- The best prescription for sustained growth is stable, non-inflationary monetary
policy, restraint of Federal spending, and reliance on market incentives.

o These proven market-based policies are being increasingly adopted by other countries
to enhance growth and economic opportunity.



THE WHITE HOUSE

WASHINGTON

June 23, 1988

MEMORANDUM FOR THE PRESIDENT N.J
FROM: FREDERICK J. RYAN, JRqv

SUBJECT: Charitable Giving - Another Record Breaking Year

Figures just released today indicate that 1987 was another record
breaking year for charitable giving in the United States.

Total cash giving in America increased by 6.5% last year to a record high
of $93.68 billion. This amount is more than the combined annual profits
of all of the companies on the Fortune 500.

Cash donations by corporations remained strong at the 1986 record high
of $4.5 bilion. This is welcome news in light of fears that stock market
lows and corporate mergers would cause a drop in corporate donations.

In addition to cash donations, "in kind" gifts and volunteer services have
also reached new levels,

These new figures continue to demonstrate that the most dramatic
increases in charitable giving and voluntarism in America have taken place
during your Presidency.
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AMERICAN ASSOCIATION OF FUND-RAISING COUNSEL, INC » 25 WEST 43RD STREET NEW YORK. NY 10036 « 212/354-5799

FOR ADDITICONAL INFORMATION CONTACT
For Release: June 23, 1988 Nathan Weber

(212) 354-5799 (work)
(212) 619-1033 (home)

TOTAL GIVING IN USA GROWS TO $93.68 BILLION

American citizens, foundations, corporations and estates donated
an estimated $93.68 billion to charitable organizations and
causes 1n 1987--the highest amount ever recorded.

The estimate, appearing in the 1988 edition of Giving USa,

was released today by the American Association of Fund-Raising
Counsel (AAFRC) Trust for Philanthropy.
The $93.68 billion represented an increase of 6.45 percent

over the estimated $88 billion given in 198s6.

Who Gave, and How Much

Of the $93.68 billion donated during 1987, individuals
provided $76.82 billion, slightly more than fpur-fifths of the
total. Individual donations historically have comprised between
80 and 90 percent of all giving.

Estates, which provide bequests, donated $5.98 billion,
foundations (excluding corporate foundations) gave $6.38 billion,
and business donated $4.50 billion.

"From these est_mates of giving in 1987," said Maurice G.



Gurin, chairman of the AAFRC Trust for Philanthropy, '"the message
is clear: the philanthropic impulse in the United States has
never been stronger."

George A. Brakeley III, Chairman of the American Association
of Fund-Raising Counsel, added that the stock market crash of
Octcber 19, 1987 and the loss of the charitable deduction for
those who do not itemize their deductions on U.S. income tax
forms had led many observers to predict that giving would suffer
significantly in 1987. "But quite the opposite occurred: total
giving increased significantly. Indeed, it achieved an impressive

new high."

Who Received, and How Much

Religion received the largest share of donations--an
estimated $43.61 billion, or almost 47 percent of the total.
Religion historically receives between two-fifths and one-half of
annual giving.

The remaining funds were distributed as follows:

o $13.65 billion to health and hospitals;

o Slo.zi billion to education, including colleges and
universities, elementary and secondary schools,
scholarships, vocational and continuing education,
research institutes, libraries and education-related
activities;

o $9.84 billicn to human services;

o $6.41 billior. to arts, culture and the humanities;

© $2.44 billion to public/society benefit causes, including




environmental protection, public safety, urban and rural
enhaﬁbement, and human rights;
o $3.89 billion to other groups, largely organizations
providing services overseas, and foundation endowments;
o An additional $3 billion in contributions was considered
unallocated, that is, donated funds statistically

inapplicable to any existing recipient category.

Individual Giving Increased With Personal Income

The 6.7 percent increase in estimated individual giving was
due largely to the growth in personal income. Preliminary
estimates by the U.S. Department of Commerce showed personal
income rose by about 6 percent over 1986.

The mathematical formula used to devise the estimate of
individual giving correlates donations with personal income,
stock market prices, population within the prime giving ages (35
to 64), and other factors. Personal income is the most
significant determining factor.

While individual giving increased in absolute dollars, the

rate of individual giving slowed. From 1986 to 1987, personal

giving rose 6.7 per cent. The year before, it had increased 9.24
percent. Just as the increase in individual giving is due
largely to the increase in personal income, so the decrease in

the growth rate of giving by individuals can be attributed, in

part, to the decrease in the growth rate of personal income.
Another factor contributing to the slowdown in individual

giving may have been the stock market slide of October.




Corporate Giving Did Not Rise

For the first time in almost two decades, the rate of growth
in corporate giving (which includes giving by business
foundations) did not increase. Business donated an estimated $4.5
billion, the same amount it contributed the year before.

Giving USA says the plateauing of business giving can be

attributed to three factors: first, the inevitable "running out
of steam" of the previous trend of steep yearly increases;
second, sericus economic difficulties experienced by key
industrial sectors, notably oil and rust belt manufacturing;
third, the massive reshaping of the economy through mergers,
acquisitions, and downsizing. The slowdown in the growth of

corporate donations first was spotted after 1984.

Foundation Grants Rose with Assets

The nation's 21,200 foundations (which does not include
corporate foundations) increased their grants by 8.14 percent
over 1986. The increase was due primarily to the 7.5 percent
growth in foundation assets, which reached an estimated $122.31
billion.

Foundations legally are required to spend at least 5 percent
of their assets on philanthropic purposes each year.

2s with individual giving, foundation grants rose in
absolute dollars, but slowed in their rate of growth. From 1985
to 1986, foundaticn grants rose 20.41 percent. By contrast, from
1986 to 1987, grants were up 8.14 percent. The difference may be

attributed, in part, to the decline in the value of



foundation-held securities resulting from the stock market slide.

Giving USA, the national compilation of philanthropy, is

published annually by the AAFRC Trust for Philanthropy. From 1956
to 1984 it was published by the American Association of
Fund-Raising Counsel. Publication was assumed in 1985 by the
AAFRC Trust for Philanthropy, a grantmaking institution dedicated
to advancing the philanthropic cause.

The AAFRC represents the nation's leading fund~-raising

counseling firms.
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Maurice G. Gurin
Chairman
AAFRC Trust for Philanthropy

Statement at Press Conference Announcing
Giving USA, 1988 Edition

June 22, 1988

In the foreword to the 1988 edition of Giving USA, we ncte

that Americans are "not indifferent inheritors of a long
tradition of giving and sharing." To the contrary, Americans
have actively developed and enhanced that tradition so that
today, as ever before, the philanthropic motive is integral to
our lives both as individuals and as a society.

More than three decades ago, when the American Association
cf Fund-Raising Counsel first began to estimate total giving, we
found that we contributed a total of $7.7 billion to the
institutions and activities that provided us with education,
health care, social services, arts and culture, civic
improvements, and, of course, religion.

$7.7 billion--that was the amcunt given in 1955.

In 1987, the amount we gave was $93.68 biilion.

To be sure, the figures for 1355 and 1987 are not strictly
conmparable, given the cycles of inflation and recession that mark
our economy. One hardly needs to ke reminded that a dollar back

then 1is not quite the same as a dollar tod%y. )
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We can adjust for inflation, but we'd rather leave to
statisticiaﬁ; the task of selecting the technical methods of
doing so--whether to use the Consumer Price Index, or the GNP
Price Deflator, or some service component of either (because the
groups to whom we give our money basically provide services).
Each method, naturally, results in a different set of figures.

And no method is entirely satisfactory, because they all
adjust for dollar amounts only--not for the guality of the
services provided, which has also changed markedly in the past
three decades, thanks to technological improvements, new forms of
service (for example, environmental preservation, which was not

an issue in the mid-1950s), and so forth.

So while statisticians or economists may view the numbers in
one way, for us, the significance of these figures is that they
reflect, above all, the fundamental value that we as a nation
place on philanthropy.

One way to appreciate that value is to note the relationship
between what we donate and what we produce--how much of our
national wealth we create, free of charge, through our donations. ¥

In 1955, giving amounted to 1.9 percent of Gross National
Product. 1In 1987, giving amounted to 2.1 percent of GNP.

In other words, in spite of bouts of rampant inflation and

minor inflation, high unemployment and low unemployment, surging

exports and diminishing exports, booming industry and sagging
industry--through it all, giving has remained vigorous. Through
it a’l, we have maintained, and indeed increased, the percentage

of our national wealth that derives solely from our desire to




help those in need, and those who serve them.

##
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John N. Bailey
President
AAFRC Trust for Philanthropy
and
American Association of Fund-Raising Counsel
Comments at Giving USA Press Conference

June 22, 1988

We are discussing an incomprehensible amount of money.

$93.68 billion is a staggering gift by the American people
to the philanthropic institutions that contribute so much to our
way of life.

$93.68 billion is more than the combined profits of all
Fortune 500 companies ($91 billion).

$93.68 billion would place philanthropy second on the
Fortune 500 list, behind only General Motors and $17 billion
ahead of second-place Exxon.

$93.68 billion is more than the combined sales of IBM and
General Electric in 1987.

$93.68 billion is a remarkable standard of a caring people.

Since Ronald Reagan became President and pledged that
corporate America would pick up where his budget cuts left off,
corporate giving has increased less than $2 billion (from $2.514
to $4.5 billion), yet the outpouring by individuals to
philanthropic causes increased by more than $30 billion (from
$46.46 to $76.82 billion).

It's not a case of corporate failure -~ after all, their
giving increased by 79 percent since 1981 - but of individual

largesse.
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Awards — Nobel, Pulitzer Prizes

iles

1944 Joseph Erianger, U.S.
Herbert S. Gasser, U.S.
1843 Henrik C. P. Dam, Danish
Edward A. Doisy, U.S.
1832 Gerhard Domagk, German
1938 Comneitie J. F, eymans, Bel
1837 Albent Szent-Gyorgyi, Hung. RJ S
1836 Sir Henry H. Dale, Brilish
Otto Loewi, U.S.
1935 Hans Spemann, German

1934 George R. Mino!, Wm. P, Murphy,

G. H. Whipple, all U.S.
1833 Thomas H. Morgan, U.S.
1932 gugérD Adgan British
ir Charies S «@berrington, Brit
1831 Otto H. Warburg, G;mrreun
183C Karl Lendsteiner, U.S.
1829 Chnstiaan Eukman Dutch
Sir Frederick G. Hopkins, British
1628 Charlgs J. H. Nicolle, French
1527 Juliws Wagnem)auregg Aus.
1826 Johannes A G. Fibiger, Danish
1824 Wiliem Einthoven, Duteh
1923 Frederick G. anting, Canadian
John J. R. Macleod, Scotish
1822 Archibald V. Hilt, British
Otto F. Meye-ho!, German
1920 Schack A, Krogh Danish
1918 Jutes Borde!, Belgiar
1214 Roben Barany, Austrian
1213 Chades R. Richet, French
19'2 Alexis Carrel, French
1911 Alivar Gulistrand, Swedish
1910 Albrecht Kossel, German
1809 Emit T. Kocher, Swiss
1908 Paul Ehrlich, German
Elbe Metchmkoﬁ French
16807 Charies L A. szaran French
1808 Camilio Golgi, italian
Santago Ramon y Cajal, Sp.
1905 Rebert Koch, German
1804 tvan P, Paviov, Rusnan
1903 Niels R. ﬁnsen Danish
1902 Sir Ronald Ross, British
1907 Emit & von Bermng German

1826 Sigrid Undset, Norwegian
1827 Henn Bergson, French
152€ Grazia Deledda, ltalian
1925 George Bernard Shaw, British
1824 Wiladysiaw §. Raymont Polish
1623 William Butler Yeats, krish
1822 Jacinto Benavente, Smn-sh
1821 Anatole France, French
1920 Knut Hamsun Norwogran
1919 Carl F. G. Spitteler, Swiss
1817 Kar A. Gjellerup, Danish

Henrik Pontoppidan, Danish
1816 Verner von Hexdenstam, Swed.
1915 Romain Roliand, French
1913 Rabindranath Tngore Indian
1912 Gerhart Hauptmann, German
1911 Maurice Moeteﬂnck Belgian
1810 Paut J. L Heyse, German
1502 Seimz Lageriof, Swedish
1908 Rudolf C. Eucken, German
1907 Rudyard Kipling, British

906 Giosue Carducci, haiian
1935 Henryk Sienkiewicz, Polish
1904 medesnggstml French

] garay, Spanigh .

1803 Bjomnstemse Bjo)l"nson Norw.
1802 Theodor Mommsen, German
1901 Hene F. A Sully Prudhomme,

Sir Arthur Lewis, British
1878 Herbert A. Simon, U.S.
1977 Bertt Ohlin, Swedish

James E. Meade, British

1876 Miiton Friedman, U.S.

1975 Tjaling Koopmans, Dutch-U.S.,
Leonid Kantorovich, USSR

1974

nnar Myrdat, Swed.,
A}

1985 intl. Physxenans for the Prevention of
Nuclear War, U.S.
. 1 -

95T Bistop DESTHONT TUTU, ST-ATIEEh
H v{ 982 Alva Myrdal, Swedish; Afonso

= Garcia Robles, Mexican
1981 OﬂlceofUN High Commissioner
- for Refupess
L 1980 -Adolfo Perez Esquivel, Argentine
1979 Mother Teresa of Calcutta,
- Albanian-indian
-* 1 \”878 Anwar Sadat, Egyptian
s Menachem Bagin, israeli
1977 Amnesty international
1576 Manread Corngan, Betty Wiliams,

! 1975 Andra Sakharov, USSR
! \AS74 Eisaku Salo, Jepanese, Sean
: MacBride, irish
H ‘)973 Henry Kissinger, U.S.
. Le Duc Tho, N. Vietnamese
(Tho dectined)
- 1871 Willy Brandl, W. German
f 1970 Norman E. Borlaug, U.S.
1969 intl. Labor Organization
- : 1868 Rene Cassin, French
1965 U.N.AChildren‘s Fund (UNICEF)

: 1963 International Red Cross,
7. League of Red Cross Societies
: 1962 Linus C. Pauling, U.S.

Friedrich A. von Hayek, Austrian
1873 Wassily Leontie!, U.S.
1972 Kenneth J. Arrow, U.S.

John R. Hicks, British

Peace

1961 Dag Hammarskjold. Swedish
1960 Albert J. Luthuii, South African

1859 Philip J. Noel- Baker ritish
1858 Georges Pire, Balgian
1957 Lester B. Pearson, Canadi
1954 Office of the UN H»gh
Commissioner for Ref

V53 George C. Marshall, U,
1852 Albert Schwellzer French
1851 Leon Jouheux, French
1850 Ralph J. Bunche, U.S.
1949 Lord John Boyd Orr of Brechin
Meamns, British
1847 Friends Service Council, Brit.
Amer. Frionds Service Com.
' 1946 Emily G. Baich,
John R. Mott, both U.S.

445 Cordell Hull, U.S.

1844 international Red Cross

1938 Nansen Intemationai Office

for Refugees
1837 Viscount Cecil of Chelwood, Brit
1936 Carlos de Saavedra Lamas, Arg.
1835 Carl von Ossietzky, German
1834 Arthur Henderson, British
1933 Sir Norman Angeli, British
1831 Jane Addams, U.S.

Nicholas Murray Butler, U.S. -
1930 Nathan Soderblom, Swedish

V1929 Frank B, Kellogg, U.S.
1827 Ferdinand E. Butsson, French
Ludwig Quidde, German

1971 Simon Kuznets, U.S. A
1870 Paul A. Samuulson US

25 Sir J. Austen Chamberiain, Brit.
Charles G. Dawes, U.S.
1822 Fridtjof Nansen, Norwegian
1821 Karl H, Branting, Swedish
Christian L Lange, Norwegian
1920 Leon V.A. Bourgeors, French
¢ Woodrow Wiisan, U.S. -
1917 International Red Cross
1813 Henri La Fontaine, Beigian
1912 Elihu Root, U.S.
1911 Tobias M.C. Asser, Dutch
Alired H. Fried, Austrian
1910 Permanent intl. Peace Bureau
1809 Auguste M. F. Beernaent, Belg.
Paut H. B. B. d'Estoumelies de
Constant, French
1908 Kias P. Amolason, Swedish
Fradrik Bajer, Danish
1907 Emesto T. Moneta, ftalian
Louis Renault, French

1805 Baroness Bertha von Sutiner,

1804 institute of intemationa! Law
1803 Sir William R. Cremer, British

1902 Eke Ducommun,
Charles A. uobaL bom Swiss
1801 Jean H. Dunant, &
rederic Passy, Fleneh

Pulitzer Prizes in Journalism, Letters, and Music
Lo The Pulitzer Prizes were endowed by Joseph Pulitzer {1847-1911), publisher of The World, New York, N.Y.. in a bequest

. ind

-

Journalism

to Columbia University, and are awarded annually by the president of the university on recommendation of the Pulitzer Prize
Board for work donc during the preceding year. The administrator is Robert C. Christopher of Columbiz Univ. All prizes are
$1,000 (originally $500) in each mtcgory. excep! Meritorious Public Service for which a gold medal is given.

Meritorious Public Service

For distinguished and merilorious public service by a United States
newspaper.
1918—New York Times. Abowmnurnauwsanlnd

Hough.
liibinlwaukoa Journal.
1921—Boston PostL.
1822—New York World.
1% mphis (Tenn.) Commercia! Appeal.
B 1824—New York World.
A 1826—Enquirer-Sun, Columbus, Ga.
s 1927—Camon (Onlrbuy News.

m—e vening World. New York. .
‘lﬂ‘l-—lllar‘!a (Ga. )Sdonlmuhon

slegram.
1934—Medlord (Ore. Mlil -Tribune.
1035—Sacrmmo {

1946—St. Louis Post-Dispatch.
1848—Nebraska State Journal,
1850-—Chicago Daily News: St. Louls Pau-Dlpalm

Lous Post-|
Dss—wmovme(NC)N'mmTwOly(NC)TM.
:'Ms—-mrsmd. (Lgaq) Lodgor U\d Sunday Ledger-Enquirer.
1856—Watsonvile (Cal Rogbw-hpomn

1857—Chicago Dai
1958—Ar| Guen Little Rock
1l59—uucn (N.Y.) Observer-Dispatch and Utica Dally Press.

1960—Los Anoeies
1961—Amarilo (Tex.) Giobe-T
:962-P|nama Cny (F) Nevs-Harald.

1964—StPetersburg (Fla ) Times.

:sss-mamon {Kan.) News.
1967—The ier-Journal; The Mitwaukee Journal
1968—Riverside (Cal.) Press-Enterprise.
196 Teres
1971 y (Long isiand, NLY ).
197 1—Winston Salem (N.C.) Jounal & Seminal.
17 Wasogon pest
on Post.
97 {Long island, N.Y.).
1875—Bosion Giobe A
97! Dty

9
1981—~Chariotte (N.C.) Observer.
1882——Detroit News

1883—Jackson (Mss ) clmon-udoer .

1984—Los Angetes Time:
Ins—Ft Worth (T n) Sw-Tchgmn N

YDW—PRM
Reporting _

This e embraced all Geids. local, national, and inter-
national, m&m"m were craaled br the difisrent helds
of raporting.
1817—Herbert Bayud Svoooe va York World.
|91l—leo|d ork Evening Post.

1820-—John J. Leary, Jr., vaYon(Wurld
1821—, ouis Seibold. New York World.
1822—Kirke L Simpson, Associated Press.

1o Mage whe, San Dago Surr-
102 r e
ity Khroy and Avin H. Gk, Cricago Daiy News.
1'25—w|nm Burke Mier, Louisvitle Courler-Journal.
1827-John T. Rogers. St Louis Post-Ospaich.
1920—Paul Y. Andenson, St Louis Post-Duapatch.
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tOllowling 1S the text Ot the agdress togay Oy ¥resident Uscar Arias
sanchez or L0Osta KRica upon recelving the Nobel Heace Prize. Mr. Arl1as Sspoke
In kEngilsh, and the eXU wds 1ss5ued Dy the Nobel toundatign.

when you decided tQ honor me with this Prize, you 0eclded to hOnOr a Country
ot peace, you geciged to honor Losta Rica. When 1n this year, 198/, you carried
OUT the will ot Altred . NODEL TO encourage peace ertorts 1n the worig, you
geciged tD encourage the efrorts to secure peace 1n Lentral America. | am
gratetul tor the recognition Ot Qur search tor peace. We are all gratefrul in
central America.

NODOdy Knows petter than the honorable mempers at this committee that this

prize 15 a s5ign to ieL the world KnOw that you want to toster the lentral
American peace 1nitiatlve.

With your decisipn, you are enhancing the possiDillTies DY sulcess. You are
geclaring how well you know the search tor peace can never eng, angd how 1t 1s &
permanent cause, always in need ot true support trom real triendgs, trom people
Wwith cpurage to promote change in tavor of peace, even against all 040ds.

Heace 15 not g matier Oor prizes or trophles. It 15 not the product ot a

victory or commang, [t has nQ tinlsfting Ling, ng tinal deadling, no rixed
getrinition ot achievement.

A Never-tnging Hrocess

Peace 15 a never-ending process, the wdrk ot many 0ecisions Dy many pegple 1n
mahy countries. lt 1s an attitude, a way ot Lite, 3 way ot 50iving problewms ana
resalving contlicts. 1t cannot De tOrceg on the smallest natlan or gntorced oy
the largest. It cannot ignore our ditterences or Overlook our common 1nterests.
{t requlres us to wOrk ano live together,

Peace 1s not only a matter Ot noble «words and Nobel lectures. We have ample

words, glorious worgs, 1nscribed 1n the charters Of the United Nations, the
worlg lourt, the Urganization Ot American Ltates and a nelwork ot internationadl
treatlies and laws. We need deeds that wlli respect those words, honor those
commitments, abigde Dy those laws. We negg to strengthen our institutions ot
feace llke the United Nations, making certain they are tully used by the weak
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as well as the strong.

1 pay no attention to those doubters ang QRLractors unwilllng to believe that
a lasting peace can be genulhely embraced Dy those who march under a ditterent
10e0loglcal banner or those wWho are more accustomed to cannons Ot war thah to
counclls ot peace.

We seek 1h tentral America nOt peace alone, not peace to De tollowed someday

Dy polltical progress, but peace and gemocracy, together, inglvislple, an eng to
the shedding ot human DLood, whlch 1S 1nseparable trom an eng to the suppressiaon
Ot human rights.

Hespect universal Rights

We 00 not judge, much Less condemn, any other nation's palitical or
lgdeological system, treely Cchgsen and never exported. We cannat requlre
soverelgn states TO caonform to patterns Ot gOovernment not Ot Thelr owWn choosing.

BUut wWe can ang do 1nsist that every government respect those universal rights
Ot man that have meaning bDeyond national Doundaries ang loecloglcal labels. we
pelieye that justice ang peace can only thrive tLogether, never apart. A naiion
that mistreats 1ts OWn Cltizens 1S more likely to mistreat 1Us neighbors.

I0 recelve thls Nobel #¥rize on the 1Uth Ot Uecember 15 tOr me a maryeious
cancilgence. My son Uscar tellpe, here present, 1s & years oLg togay. L say to
him, ang through him to all the chilgren ot my country, that we shall never
resort to violence, we shall never support mllltary solutions to the problems ot
tentral america.

it 1s for the new generation that we must understand more than ever that
peace can only be achieved Through 11s oWn 1nstruments: 4dlalogue and
ungerstanding, tolerance and torglveness, treegom ang democracy.

1 know well you share what we say to all members ot the internatlional

communitly, ang particuiarly to those DOth 1n The kast and the West, wlth tar
greater power and resgurces tnah sy small nation COUld ever hope 1o possess.

Let Central Americans beciade

1 say tO them, wlth the utmost urgency: Let Lentral Americans declde tne
tuture Ot Lentral America. Leave the Interpretation and lmplementation ot our
pgace plan to us. SUPpOrt the ettorts tor peace 1nstead ot the torces Of war 1n
our region.

Sendg our pegple plowshares 1nstead ot swords, pruning hooks instead ot
spears. It they, tOr thRELr OWn PpuUrposes, cannot retraln trom amassing the
weapons ot war, then, 1n the name of bod, 3t Least they should leave us 1n
peace.

I say here to H1s Majesty and to the nhonorable mempers at the Nobel Peace
commlttee, TO the wondertul people ot NOorway, that | accept this prize because |
KNnOW NhowW passionately you share our quest tOr peace, our eagerness for success.
it 1n the years tO cOme peace prevaiis and vIGLEnce ang war are thus avolded, a i
large part ot that peace wlll De Oue to the talth ot the people ot Norway and
Wwill be theirs torever.
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Ltasta Rlcan MPresident uUscar Arias SsSanchez was awarded the 1Yd/ Nobel
Pegace Prizie today tor his wWOrk as the main architect Ot the plan 1o bring peace
10 embattieq Lentral America.

ine Norweglan Nobel C(ommittee said, '‘President Arl1as made an ogutstanding
contribution to the possible retyrn Ot stability and peace to a2 region long torn
Dy strite and Clvll war,'' the commitiee sald. ''He therebdy carried gn the

CONStructlve WOrk pegun by the (ontadora bLroup. '’

Ihe commlttee sald the peace plan, sighed Dy the presldents ot the tive

Central American countries in buatemaia Aug. /, ''1ald s0l10 toundations tor the
turther development Ot gemocracy and tor open cooperatlon Detween pepples and
states.’’

‘A prerequlsite tor lasting peace 15 the realization gt gdemoCratic ideals,

wilth treedom ang equallty tor all,’'’ the committee said. ''in the gpinlon ot the
committee, Uscar Arias 15 & strong spokesman ftor those 1deals. lhe 1mpartance m
0ot hl1s work tOr peace will extend beyond Lentral america.’'’

In Costa Kica, Arias told a sSan Jose radlo station, ''1 accept tor Losta m

Hlca tOr peace and ror ientral America, where 2> mlllion human beings deserve to
look tor the tuture with optimism and some hope tor pragress.

''We must not rgrget that right now the eyes ot the wWorid are looking toward
tentral Amerlica and this Smallil geographic sector Ot the map has suttered. lhere
has been a8 war in tl Salvagor tor many years. ihere has Deen a war in Nicaragua
tor many years. ih1s must cease. Ihls must end ilmmegiately.'’

A resident said Cl1llzens were honklng their car horns in the streets Ot 4an
JOse 1n celegratiogn of the prize.

AL the Wnite House, Hresldent Keagan was asked abpout the Arias award and

saig, '‘'l cangratulate him.'' Ihe White House later 1ssued a statement in Which
Kegagan saig, '’'ihls award should 1nsplre ail Oof us tO Fenew our etrrorts to
gnsure that enguring peace and democracy eventually come (0 the region, '’

Nobel committee chairman kgll Aarvik 5310 ne expected ''positive
reactigons’ ' trom the Unlted States to the committee's choice, although
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pbservers noted that wWashington has been critical ot the peace plan.

"'We have seen that President Reagan, gesplte certaln reservations, has

placed his support benhind the pian,'' A’rvik talag reporters at 3 nNeEwWs conterence
in the Nobel committee's gowntown ottice.

Aarvik salgd the Qecision to awarg the $44U,UU0U prize to Arias was partly

almed at speeging up the Latin American peace process. |he prize wds also in
support ot Losta Kica 4as a nation withaout armed torces, Aarvik saild.

In Washington, (osta Kican AmDassagor bul1do rernandez sald Arlas was not
expecting TO wWwin the prize.

"'1t’s not only acknowiedging what he has done 1n the past but sending a

message that his ettorts ang the ertorts ot the tentral American presidents tgor
peace wWwlll have wWorlawide repercussions,'' he sald.

Richarg Dyer, publlsher Ot the English weekly newspaper 1he 11c¢o |1mes in san

Jose, Losta Rica, alsd sald Arias's wlnning the prize would Doost the (entral
america peace plan,

frubviously, 1U's 3 tremendous DO0OsU tO the Overall peace process. (L seems

TO meg 1t'S going to De nard tor the Keagan administratlon tO0 Keep opposing him
1t he 1S a peace prize winner,'' Uyer sald.

'*lt's (3l1s0) golng to make 1t much more gitticult tor the sSanginistas or

(N1caraguan Hresident pbaniel) uUrtega to holg out. 1€'s going tO make 1t more
gittlcult tor buatemaia and £l Salvador to drag their nheels. '’

Norwegian ¥rime Minister bro Harlem Brundtiand sald Arias's selection

‘ungerscores the great signiticance Ot the WOrk tor a peacetul sOlutiopn 1n
tentral america.'’

in 1ts citation, the Norweglan Nobel commlttee sald, ''A Prerequlsite ror

lasting peace 15 the reallzation Of gemacratlc ideals, with treedom and equality
tor all.

‘'gscar Arias 1S5 a strong spokesman tor those 10eals,'' 1t s3ld. '‘ihe
importance Ot h1s WOrk tOr peace wllil extend peyond Central America.''’

Arias, a member ot the ruling National Llberation barty, was elected
president ot Losta Rlca teb. Z, 1Y#6, Wlth 52.4 percent ot the vote. Since
taking Otfice, he nhas actively worked on a peace plan tor tentral America. ihe
nlan signed 1n hyatemala came atter the tailure ot another peace ertort, KNown
as the LONTasnra 1nitiative, 1n which LDSTa R1ca 2lsn Dlaved a rolg,

ATIBS Was nominated Dy 3 Swedish member Ot barllament, WhOSE name was
wlthheld Dy the Nobel committee.

A3TY1K Salgd the committee had L3Ken intg considgeration the ertorts Oof the |
Lontadgora graup atrter the nomination deadline tor Lhls year's prize explired rep.
1.

'*1t says 1n the NoDRL Wi1ll that the p
1N tne pact YEAr hac worked the most +or pe
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PAlk v
vroprietary TO the Un1ted Press lnternational, ctober 14 1WH/

that reguiariv gers the most publlic attention, ang

squabbling, although 1ast vear's ch0ice was 2
gsel, 3 HOMAN1an-porn JeWISh Writer who surviveg
ed the uWarld WAar !l HoLoCaust.

G2}
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HAlgE "
AIH SIUKY O Level 7 arinted in ULL tormat

LODYPIONT 1£) 1YM& the New YOrk |imec Lompany;
the New York 1imes

SECULONT Section b
LENIZIHE MHY woros

HEODLINES  Wjkbel 'S SPERECH A1 NOKEL  CRNEMUNY

ROPY

Following 1s the orenared  text aF the 3CCERTANce Speech nv kilg  Wigsel,
the winner At the 1YM4 Nohel Heace Mrize At 3 ceremony 1n Uslo yesterday  as
macde avalianle Dy 3n 3i0e:

1T 18 Wlth 3 nrotound Sence o+ humilifty that | ACCRRT The honor you have
cnosen to DeSTOW (NON me2. 1 KNOWD your Cholce transcends me. thils DOTH trightens
aNd RLE3SES M2, 1T fr1ghtens me NEC3ucEe | wonder: 40 b have the rioht 1o
rearesent the multiftudes who have nerlshed? Un | have the right to accept this
4reat nonor on thelr penal+? | oo NOT. (hat would be presumbtucls. No one may
capak tor The dead no Qne mMaY lnternrat thelr mutllated 4reams and vislons,

It pLeRSES ME DECANSE | M3y Say That Lhis hOnor Delongs to all the survivors
ang thelr children and through ug, 1o The [fRWish peaple with whose destiny |
nave always igentitien,

L remember: 1t hapnened yg2sterday Or eternitles a0o. 4 yDung Jewich poy
g1scovered the K1ngoom O+ nignt. | rememner hig hewilderment .| remember nis
anouisn, It aill nappened so tast. lthe ghetto, he geportation, the <ealen cattie.
car. ine tlery 2LTAr u0On which the history Of Qur penple and the tutire ot
manking Wereg meant to he sacritriced.

‘Lan tnis ke trug?’

I rememper: ng asked his tather: ''ian th1S De Lrug? IN1s 1S the Zuth
century  not the Middie ages. WhO wouid ALLOW SUCh Crimes tO De Commltteq? How
couLd The worlo remain glienty

ANg NOW The DOY 1§ turning to me: ‘‘iell me,'' he 3sks. ''WhAt have yau gone
WITH my tUTUrEY WRAT have wou gone with vour 1ite?':

ang ! teil mim That | have tried. thAt | have trieqd to0 keep memory alive,
that | have tried to t1ght those who would target  Recause 1+ Mg target ye are
QuUILTY, We Aarg 3CCOmMOLICES.

ANg Then § e¥plained to NIm hDw NALVE WE WErR, THAT The worlid gig Know ano
remain silent. ang THhAL 1§ why | Sware never to Be s11ent whenever ang wherever
nUman Ne1NgS endure SubtEring and humillation, We must ILWAVS Lake sides.
Neutrallty heips The Oppressor, never the victim, Silence encourages the
ILOrMeNTOT | never the tormenten
'SOMeTIMes We Must intertgre’
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{cl 1Yd4e the New york limes Llecember 11, 1984

NE ¥Nnow TNRT every moment 1S 3 mOment 0f Qrace  every hour an orrerinn:
T0 ghare them Woulo mean to petray them. Our L1ves nQ longer peiong to us
they. peiong 1o all tnOse who need us desperately.

thank uoi Chairman 8arvlk, hank uvou  members Ot the Nohel committee.
you, npeonie Or NOrway, fOr QBCLAring On TN1S SINQUIAr AcCC3sion that qur su
has meaning tor mankind.
1YHES  1BYY
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, MAGE 19
4B1W SLURY @t Level 1 printeg 1n bULL tormat.

Lopyright (¢l -19Yd4 Heuters Lid.

[=
10

et

roo14, YWMA, o luesday, WM cpcle

SECHLIING Uomestlc Mews

ENIxTHE S4Y worgs

HEAULINES JEWISH AUTHUR SAYS NOREL  PeEatk PRIZE WILL HELPD RALILE HAIRED

DATELINED NEW YOWK  Dct 14

KEYWORUD  NUREL - REALUL LN
BOLY:
AULhOr and human rights aCLIVISY kl1e  Wigsel Salg atier winnhing The 1YHe
NOhel Heace Hrize tOg3y the Awart Will NeLD him in N1E F10NT 3QRINGT hatreq
ang. tanatlcism Throuohout the world,

“{h1s means that the princlpies | am Lrylng 10 stand tOr --the oreservation
Of memory agalNel antl-Semiltism, fanatlcClsm and hatred -- may pe communlcated 10
a mare errective way, " W1esel TOLg Keuwters minuies arier ne receives worn rrom
JEL0 that he hag won the Drestiglous award.

“ingre can. De N0 war Without hAtred, |0 Protect the werld trom war 1§ to
reming the worid what the worlio nag 0one to the Jewlsh peaple a3ng 1o S0 many
other people,” the S¥-year-nlo writer and COLLeae Protessor Saln.

"I .nope the prize wllli 0lve me the DOSSIDILITY £ contlnuye my sork " sayd the
ROmanian-born Wiesei, whD hacs been 3 naturallzed U.S. CILIZEn Since 1va4.

Miesel &210 One Ot the beneticiary

- -

ot the worig,

1]

S 0t the nrize Wwill De the young oeonis

“L fhink (he The young peonie tOA3Y WAnt 10 WNDW 3DOUT Lhe HO1AC3usT. hey
are eager to know  he caid.

In an 1nterview with NOFWeglan 12iev1Sion Droadcast Immedlately 3+rer the
announcement, Wilecel 310 1n New YOrk, "4N1E 1S 2 very SNecial 0ay fOr me. m
invaded oy memsorigs

Wigsel S3l0 he hao no immedlarte 10238 On how IO spend the Drize's §72/0 Ly
purse

"IT 1S 100 S0GR O have 3Ny SuUCh DLAnS. | have Just 1earned Myselte +rom ine

NoDel oOt+1C13Ls, he s310.

In 3 STAtement trom WasnInQton Last VeAar's reciplent Of the Nobel  HEAcE
Mrize Lr. Kernarg Lown, AmMerlCan co-+ounder Ot INTEFPNational BRUEICIANS tar the
Brevention gt Nuciear war, pralsed Wiesgl  tor reminding tThe worig “that the
unthinkanle can nappen®.
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I want to thank the Nopet! (gmmitteg | want to thang
1

4 + + s v
I want 1o acceprt this award in 3 wholly represgntative
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461H SIURY of Level Z Drintea 1n rULL tormat.
Lopyrignt o) 1Y84 Heuters Lta.
‘Qotaner 14, 1wM4 . luesday, KU cucle
SECUIUNS international News
LENLIHT 10N/ wards
DATELINES JUHANNESKUNL, Vet 16
KEYWORDD  NOREL = HEAC) FUN
RUDYS

Lhgretny anag pailtlcal leaders aroung the world tOAday welcomen the Jward ot
the 1944 Nohel ‘ueace drice to BISHDQ Decsmond turte ann ga:1q tney QQQEQ it
woulag sneed the eng ot apartnEIG 1IN his native Laouth aAtrica.

'he Weagan agminlstration congratulated lutu, 2 Ltonn-time campaigner
against apartheld, ang S3i0 It SUDDOrted PeACEtUl change AwWAy trom racial
ceparatiaon.

htate Jepaftment SQQKES”EU Alan HDMDEFQ caid, "ihie 185 A gfeat honor +ar the
EISHDE, 3 champloﬂ ot non-violence who has devoted hieg tite to tThe ﬁUFSUlt ot 2
mnoreg JUSt s_czety 1n South atrrica,

ot
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“We particularly hope that thls awar? wiil enla
BNg. TUSLICE In the increasiagly dithicult and vio
Arrica.”

Naude . an Atrikaner clergyman actl
"He ‘has peen ane ot the mos
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South A+rlca's only other NODEL HEACe Hrize winner was slhert Lutnull, whno
WRE FWArgen Tthe honar 1n 1YALL He wag the last nresiaent-general ot the Atrican
NaT1ONAL LOngress | the DLAck gue2rrllla group +1ghiing to 8no white-mingrity ruie
1N SOUTh Atr1Ca . HEe d120 1n 1984,

S leadeEr Steve Riko 0 dled 1n SOUTh Atrican police

In Harare RishDp PALrICK Mutume  spCretary-general o+ tne gmorella Catnoilc
KIShons' Conterence 1n Zimbabwe, welcomed the awara to fufi,

“FQP @ mAnN who Nag WOrkeo tor NON-vinient Nracticgs under very O1tticult
C1rcumstances Ot hils country  he certalnly geservea the prize,” Mutume szid.

in Mh1iRdEiDNIA, The amEPlran Friends SBrvice Lommitiee (AkSL), which
mominated . lyty  +0r the NODBL  We3CE PPIZEe 1N 1YA1 BN 1982, 5310 1T WA
gelignten with The Sgigcrlon O+ the D1shop.

4513 Mennett executlive secrerary O+ The WuUaker Organization, aaded 1n a
statement that luty  had begen 2 tarthright lpader 1n 50uth Atrica, &peaking aut
courageousiy agalnst aparthelg. '
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palze /4
(¢! VY84 Reuters LId. | CToher 14, 1vMda

She adosd that whiie the hishon had undergone untold nAargsnip as Well as
harassment and intimidation . fy the South A+r1cRN government  ne hag Kept firmiy
to Nhis beliet+ i1n Log ang In the Lag~gilven F1QNLS O+ 311 NEODLIES 1n South atrica
to live together @gs E1SLErs ang brothere,

Ihe aH%i 1TSEit WOn the NeDel Heace ¥rizag 1n Y4y

Sen. bQuWard Keanedw annlauded the Award, SAa¥ing, "in making thic award the

Nobel «(ommitree has not only recognlzed 3 very great man, 1t nas also
recognized 3 very Qreat Ccause.

ing “oviet news ageNcy 1ASS renarteq the Award wWithoyt comment. in 3
tlve-iine renort trom 0Slo, 1T §214  juTuy  WRS GrANTE0 the Drize "tor taking
part in the movement Ot the Arrican MAIOrity Of TNE countru’'s DODULATION 3Q3INSt
The system Ot aparthein ™

DESPIte RIMOST dally ATTACKS On SOUTH AatrIC3, the SOVIeT medla have rarely

Smentioned  LUTLCS  rOle 1N CAmMRRIGNING +0r greater rigatc tOr The DLack
maiority.

in New YOrk Uniteq Nations Se2cretary hengral Javier verer de [ueliar sald he
WAS "mOsSt gQPrELItien’ To learn TRHAat the nrize had peen awarged too (Utu.

H2 §310 1n A STARATEmENtD “A man 0 unDoungeq FALTh ang Courane, Kishop  tutuy
like the Late Chigt albert Luthull  h3s Symhol)zed the Striving of his people 1o
2TTa1n, Through non-vinlent struygole. 3 SOO1ety without PAC1al alscrimination

Jeane Kirkpateick, WS, ampassador to the United Nations, also weicomed the
awarg ang s31d  tuty's STru0nile ACRINST RPAFTNELIL WAS herolc

Speaking to JOUrndliStS I1n HArls, KIrKPRTrIck S31d, "1 NAvVEe enarmous respect
FOr tNIS MAN who 1§ wagIng 3 nerolc strugoie tor Aemocracy and against racial
QISCrimINATION . 1he Uniten STates Sunparts nis struggle .t

K1FKNATrICK WAS 1N W3rls tO rECelve 3 Nrize +or noLllTical courage awarged
gvery Two years Dy the toreign artalrs JOUrnAal “HOLITIQUe Internatichale.”
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TLENBIHD Y71 words
HEALLINED SQUIN AFRICAT (U BALLYS NOKEL  PRIZE HLOW AbAINSY EXPLDLIALION

KYLINED DY (lAaude Hapingon

UATELINED NEW YORK, Dot 14

ROY:

South Arrican Blshﬂp gegsmong  fyTi £003Y @eScrineg nis  Nohel  PEace Wrize
a5 "an art1rmation that the worin cares apour Justice, about expilaitatien.”

“1T'S AN arrirmation that the world £ares about the suttering PROPLE OF Wouth
Atrica whp 362 the. real-winngrs Ot LN Orize * he Sald 10 an Interview here tnis
atrternoon.

Blsnop  luty  3and hls wilte Lean Spoke 3t the heneral lheninglcal Seminary 1in
New York where ne 16 2 Y1S1TING. OrQtessgr Of ANGLIC3N STUdies.

"i1ts 2 recognition ar what we have stoood tor," he saig 1n rererence -te . his.
0 pring ecanamic nrescuyre on the South atrican governmant while ysin

- - R

.
1t to communicate a message OFf HNITY among SOutn Atrica's gilvided races,
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BUT §0me2 NDLACk A0TIVISLS 4riticized him tarc 11 3nd The2rg wers +2ars
gypressed 1N some guarters That he may have peen laying the groungd tor nlaving 2
role simiiar to the one playeq Oy ¥iskhop ahel Muzarewa, who, 3T ane stage Ot the
Khodesian strugale, COONErated wifh the whifte minority government ot 1an Smith,

fury  energeflcalliy dicagreed with the comparison; SLressing 2 ANInt which
he 20310 emphasized 1n the nterview nere toaay,

ASKED whetngr he caw the Arize as. 3 “vicLiory +0r mogeration " Jyty S310 he
digd not +$1T any convenlent tanel. “Oyr concern 15 haw to De ohedieat to the
gospet  not WREThEr | f1t thie Or that Lanel. | am not a politician, [ oam 3
nriect ¥
nriect,

Qpenignce 0 The ODESPR) WAS 2150 USed to eyniain the Kotha meeting,

tna 1942 ntervied futiu &31d that “the paradiams we have 0 +0L 10w are
D1DilcaL PAradigms. MOSES Went to See Oharnah not oncl, DUt Several Times. Who
arg We 0 preluage the grace at Lody 1t 15 veey garfioudt tor me ag a3 church
iteager to say “O0 To neil M to Say LoO's Qrace Cannort onerate on MoW o Kotha "
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NDW TWD VEars later K. W. KOLha 15 the president ot SOULh A+rlca under 3 new
CONETITUTION That rormally evcoludes DLACKS trom POLITICEL poWer While gQranting
limiten auTthority 1o Indians and people of mixeod race.

thg constitution has legd to wldesnread protests’ and ngveptts, which nave
prougnt vinlent reaction  trom the authorities, Mare than sU people have been
kliled ang same /() ograinend since Leatember

ASXEO Whether gvents Since Sentember indifated Tthat Sauth ATPICa was on a
cOUrse heacing TOWArds C1vil war,  luty  Sain, "l hane nat, v whiie recognizing
TNAT “we Are In 3 L0M-INTBNSITY® £ivil war,

White eschewing lahels +ar his work, desmond  tuty  was hoping that The wnlte
rILErS Ot SQuth atrica woulg read 1nto the Nofel Q@rize another piece ot
evidence that the world g0es not aparove o+ apartheld.
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Mr. wWalesa has taken to his bed, saying that he caught the tiu guring the

repeated searches in the coid. He thus avolded a summons to appear at the
prosecutor's otrice on Wednesgay, but he vowed that he would De up and about on
Frigay.

"'l Wlll go to the monument even 1t L have TO Ccrawl,’'' he sald.

Mr. Walesa has trequently made conciliatory calls tar dlalogue with the
Lovernment, Dut the language 0Ot his speech was blunt.

Saying that the autnoritles nad broken the agreements signed with the

sStrikers Of 1Y8uU, he said thal ''In refusing to Llet workers torm thelr owh
unions, they are acting Like 1Ytn-century capltallsts.'’

unless the bavernment agrees to share power, ne sald, the country will
continue to ''go trom one upheaval to anatner.'’

‘'We cannat grant the monQpoly Qt poil1tical wisgom L0 every new ruling team
that gets power arter polltical shake-ups and palace games,'' Mr. Walesa sald,
allugding to government Shltis atter political Crises. ''Mistakes have happened
L0c orten.’’

‘'We are returnlng to the old methods ot governing,'' he said. ''Arter the
upsurge ot August 178U and the consolidation not only Of workers put of the
intelligentslia, tfarmers and students, crattsmen, artists and scholars attiliated
Wwlth the tramework ot the great Solidarity movement, the authorities' reply was
the sudden application ot trorce ang violence.''’

Mr. Walesa adged that the '‘etrriclency gdisplayeq In the smashing ot all
ingependent unlons Of WOrking DeOple Q1d nOU match the abillty tO develop
canstructive actlivity.'’

fhe union leader was QuULSpoOken 1n hls criticism Qf the legal system.

‘‘Whenever there were courageous and nonest Juldges who gave Just verglcts,

they were repressed,'' he sald. ''All Ot thls 1s taking place in the name ot the
repullding or socialism. But 2 baslc questlion arises.: Lan soclallism be Dullt
Without worKers and a34alnst warkerst''

SUBJECIS POLLILICYS AND LOVERNMENG (1Y83)
NAME: WALESA, LEUH; KLIFNER, JUHN

LEULBKAFHICT FULANU; BBANGK (PULANLD)
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BupY

Alva Myrdal, a co-winner gt thls year's Nobel Peace Hrize, criticized the
dhited sStates angd the boviet Union in her Nobel lecture today, saying they had
Zreated 3 ''cult of violence'' that threatened global war ang bred urban crime.

Mrs. Myrdal and a taormer Mexican tOoreign Minister, ALtonso barcia Kobles,
were awarfdeq the prize tor their ertoris 1n pgromoting alsarmament. kach Spowke
tor about sU minutes betore an audience Ot ZUU 1n the Aula restlval Hall 1In
gowntown Uslo. iney received a gold megal, a8 NobDel diploma and the
gqulvalent ot $%/¥,5UU each Frigay night. ine awards were announced this tall.

Mrs. Myrdal, Who 1S 8U years old, also calied tor an 1nternational peace
conterence 1n 1Y85. ‘'Ihere 15 no QOubt that what the Superpowers are now
planning, and 1n which they are 1nvesting blllions, 1S precisely the preparation
tor waglng war,'' Mrs. Myrgal sald.

‘'lhe age 1n which we live can Only De dgescribed as one ot parbarism,'' she
saig. ''0ur civillzatlon 1s in Uhe process not only Ot peing militarized, but
also being brutalized.''

waiesa's Imprisonment Lited

She added: '’'Manhy countries persecute their own ¢i1tizens and intern them in
prisons or concentration camps. UPPression 15 DECOmINg more and more a part ot
the system, and Lech Walesa's sutterings may stand as a symbgl tor the way in
which human rights are being trampled down 1n one country atter another.''

Mr. Walesa, the PFollsh labor leader, Was 1interned tor 11 months atter the
imposition ot martial law yec. 14, 1¥Y81, angd the suspension Ot Seligarity, tne
only union tree ot government control 1n the S0viet bloc.

in n1s Nobel lecture, Mr. barcia Robles, /1, devoteg himselt L0 summarizing

the nistory and content ot the sp-calleg 1Y&/ ireaty ofr tlateiglco, wWhich he 1s
cregited with concelving ang wnhich establishes a nuclear-tree zohe in Latin
America.

‘'lhe nuclear-weapons-tree zghe has become zn example, an inspiration, tor
STares who want to promote a worlg totally tree Ot nuclear weapons,'' he said.

tscorted to Hastrum
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Atter Mr. barcia KobDles Spoke, the Nopel institute's Ulrectar, Jakob
sverarup, escorteg Mrs. Myrdal to the rostrum, supporting her by one arm. lhe

dlllng laureate leaned On the speaker's stand as she delivered her passignate
agaress,

''‘War and the preparation tor war have acquireg legitimacy,'' Mrs. Myraal
geclared, °''ang Decause ot the tremendous proliteration ot arms through
proguction ang export, so they are nOw avallable more or less to all and sundry,
right down to handguns ang stilettos.

‘rihe cult ot violence has S0 rar permeated relations bDetween people that we
are compelleg tO wWitness ds Well an 1ncrease 1n everygay violence,’'' she said.
"'Ihese are the examples we glve L0 Our young people. ithe crimes of viglence
committed on the streets are to a large e€xtent a result ot the spread ot arms. '’

wuoting trom the will Of Altred Nobel, the Swedish Inventor of gynamite
whose legacy engowed the peace prize, Mrs. Myrgal called +or an international
peace congress next year to toster ''the mignty popular movement against
armaments whicCh 1s noOWw gaining strength, '’

lerms ot Nobei’ Will

NODEL 'S 18YD will states that the prize tung 1s also intended to rinance

''the holging ang promotion Of peace congresses.'' '‘As tar as 1 know no peace
congress has ever bDeen held,'' Mrs. Myrdal said. She denounced leaders of
the wOrld's most powertul nations, saylng they were guiity ot ''a clearly
1rredeemable misconception: that the use ot war, violence, can lead to
victory.''

‘'lhe persecution mania, supported by what tisenhower called the

military-1ngustrial compiex, motivates ieading pollticians to 1nguige 1n
yniimited rearmament,’'’' Mrs. Myrgal sald.

SUBJECT D AWARDS, DECURATLIUNS AND HUNORYS; ARMAMENID, UDetENSE AND MLILITARY FURCES;
UNLIED S1ALREYS ARMAMEND AND UEFENSES UNLIED STATE INTERNALTLIUNAL HELALLIUNS

LEOLRAPHIU: UNION UF SUVIE)D SOULALLISYT REPUBLILY
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HEADLINE: {HE WORLD;
Pisarmament Has 1ts Uwn Rewards, ihanks to Nobel

BYLINE: By Margot Siade and Henry binlger

BopyY.:

Disarming an 1lncreasingly armed wOrld may appear a hopeless Task, Dut TWO
toiters 1n that unpropiltious ti1eld werg rewardgeg last week tor thejr
persistence. sSharing the Nobel VPeace Hrize ang $12/,UUU were Alva Myrdal oOr
bwegen and ALtonso barcla Robiles 0Ot Mexlico who, the Norweglan Nobeld
tommitiee salg, have '‘helped O Open the eyes Dt the worid to thne threat
manking taces in continued nuclear armament.’’

ATt the age ot 8U, Mrs. Myroal (the wilte ot bunnar Myraal, the economist and
Nobel laureate) has SU years ot campaigning tor glsarmament bening her as a
soclologlst, giplomat, politician and Lecturer. In hebruary, she was awarded a
''Heople's Peace Prize'’ In USLO Dy 2 speclal committee that was unhappy with

1ack ot recognition tor her trom the Nobel committee.

Mr, barcia HKaobies, an urbaneg, sort-spoken, /i-year-oid veteran or the
Hexican torelgn service, has WOrked more Quietliy, 1h such torums as the uUnited
Nations. He was 1nstrumental 1n 0btai1ning the approval ot mosSt Latin american
and Claribbean countries tOr a treaty 1n 1Y4/ providing far 8 nuclear-tree zone
In the hemisphere. Both Ingicated they would contlnue thelr gtrrarts. A5 Mrs,
Myrgal sa&id 1n January, ''A megssage gathers signltricance as 1t spreads Llke
rings on water. We will never glve up, 1t would nat be honorable.'' With trance
reported last week ready to add a neutron pomb tOo 1Ts atomlc arsenal - a
gecl1si0on krance denied -the laureates had thelr work cut out tor them.

SUBJEUEY AWAKDS, UBUURATLIUNS AND HUNUKRDS
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BULY -

ine NODbel Peace Prize was awardeg tooay to Alva mMyrdal of sweden and
ALtOnsg barcla Rpbles O MexiCo tor thelr ettorts to promote disarmament.

inelr caontripution toward peace was calieg the ''patient and meticulous'®
WOrk necessary to create z toungation tOor negotiations tar muytual glsarmament.

itne NobelL commlttee, WhicCh 15 appointed Oy the Norweglan Harliament to
awarg tnhe prize unger the Wili Ot Altred NObel, expressed the hope that the
Spirit expressed by Mrs. Myrdal and Mr. barcia Kobles might encourage others
L0 work tor glsarmament angd worig peace.

Mrg. Myrdal, 2 socloiogist and tormer diplomat and rormer Sweglsh tabinet
minister, headed the Swedish delegation to the United NAations dlsarmament taiks
in beneva trom 1Y6Z to 1Y/5 ang has written and lecturegd on the subject since
then. Mr. barcia Robles, a trarmer torelign Minister, has headed the Mexican
geglegation 1in beneva since 1vY//.

(wo Will share $15/,U0U

ihe TwO Wlll share the prize money, equlvalent this year to $15/,00U. the

dwargs arg to De made here Oh Dec. 14U, the anniversary ot NOBEL's death.
vther Nobel prizes wWiili be awarded the same day 1n Stockholm.

Mrs. Myrgal, 8U years old, 15 the wite Ot bunnar Myrgal, who sharea the 1Y/4
NODeL MEMOrial Wrize in tCOnOmIC SCience. 1t 15 the t1rst time that a husband
ang wite nhave won Nopel PMrizes in gltterent disciplines. in 1Yus, the tmrd
year the prizes were awarged, Plerrg and Marle Curie shared part ot the prize
tor physics. Ine 1Y4/ prize tor medicine was shared in part oy Carl and berty
torl ot the uniteg States.

in Stockhoim, Mrs. Myrgal sald she hoped the award would encourage those
around the worlg who are working tor peace. She sald she was particularly nappy
that Mr. barcia Kobles, whD was credlted With playing a crucial role in the
1Y6/ agreement that created a nucleartree zone 1n LAtin America, had shared 1n
the prize.

‘'Sweden ang Mex1C0 are leaders among the nonaligned countries tignting tor
gisarmament, '’ she said trom her home On the outskirts Ot the SwWedlsh capital.
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in beneva, Mr. barcia RobDles Sald he was hopetul that the recognitlon wWould

encourage the worlg’s nuclear powers to give more weight to the voices ot
glsarmament campaigns.

lhe /1-year 0lg career 01plomat, whO has also served as Mexico's
representative to the uUnited Natlons, played a key role 1n the world body's 1Y/4
agisarmamgnt Ssession that led to the successtul agoption ot a jolnt program tor
gisarmament,

rape, Habib ahg Walesa

While speculation on the awarding ot the Heace Hrize this year had centered

On such global tigures as PDpe John Paul 1L, Philip C. HablD ana tech Walesa,
togay's commlttee statement seemed toO 1ndlcate that the panel tell That Mrs.
Myrdal ang Mr. barcla Robles more closely represented the spirif ot the
protests agalnst nuclear arms that have Deen rekindled 1n The WesST 1n the 1ast
year.

"tln today's Wworlco the work to promote peace, dlsarmament and the protherhood
0ot manklng 1s carried on 1n ditrerent wWays,'' the committee's statement said.

‘“ithere 15 the patient and metlculous wOrk ungertaken 1n lnternational
negotliations on mutual Qlisarmament, and there 1s als0 the WOrk ot the numerous

peace movements with thelr greater emphasls oOn 1ntluencing the climate ot publlc
opinlon and appeal teo the emotions.

‘*ln the Dpinlon of the commltiEee Thls year's prizewinners are worthy
representatives ot poth.'' 1t wWas hoped, UThe announcement said, that the award
woulo be ‘''a stimulus to the Climate ot peace that has emerged 1nh recent years,
rirst ang troremogst In the Western world, gradually surmounting Doundaries and
trontiers Ot sO many kinds.''

Hrotesters Latner 1n Rain

it adgedg, ''it this climate OY DPINlONh 15 ONly 3llOwed Lo galn 1n strength

ang vigor, surmgunting stlil more Doundaries, 1T might well provide our pest
nope. "

As the awards were being announced, t1ve demonstirators si0OO 1n a Chilly railn

putsige the Nobel institute Carried Danners genouncing the COmmunlsts 1n
POLAND. IWO PDLES 1N TNe group Salld they were §15appolnted that the committee
had tailed to gilve The Peace Prize to Mr. wWalesa, WHOSE $0l10arity union was
putiawed 1ast week Dy The POlish bOvernment, leading tO COntlnued unrgst in the
COuUntry.

'*ine  Nobel committee 1s atrald of provoking the Russians,'' sald one ot

the Poles. ''iU'S very important tor tne peaceloving peopie Ot the worid 1o
SUPPArt the Hollsh pecple right now.''

LRAPHIC: 1LllusTrations: photo ot Alva Myrdal (Page Al) photo ot Altonso barcia
ROBLles (¥age A1) photo Of ALlva Myrdal
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